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AU SOMMAIRE DE LA SEMAINE PROCHAINE

PAS SI BÊTE ■
Rendez­vous avec
nos amies les bêtes
Avec cette rubrique, re­
trouvez conseils et bonnes
attitudes à adopter avec
nos chats et chiens. Et
puis aussi, les adoptions
en lien avec les refuges de
la Nièvre et de la SPA. ■

Questions
de Nature
Cavités. De nombreuses
espèces animales, dites ca­
vicoles, recherchent pour
se reproduire des anfrac­
tuosités déjà creusées et
inspectent parfois des ca­
vités artificielles qui leur
paraissent adéquates mais
qui se révèlent être de vé­
ritables pièges dont elles
restent prisonnières. ■

Pêche
L’étang d’Arthel. Par­
m i l e s p l a n s d ’ e a u
ouverts à la pêche as­
sociative, gérés par la
Fédération départe­
mentale, celui d’Arthel
(poissons blancs, car­
nassiers), entre Préme­
ry et Brinon­sur­Beu­
vron, offre un cadre
a g r é a b l e p o u r u n e
jour née au bord de
l’eau. À lire dimanche.■

CADRE. L’étang d’Arthel est un lieu
de pêche paisible et agréable.

Le mot de l’expert
Pierre Rigaux. Vivre avec les loups. La
présence des loups pose un seul problè­
me pour les humains : la prédation sur
les animaux d’élevage. Pour empêcher les

loups d’accéder aux troupeaux, l’État
subventionne spécifiquement les éle­
veurs : salaire des bergers, clôtures,
chiens de protection. Tous ces moyens
peuvent être efficaces s’ils sont bien mis
en œuvre. Pas facile mais c’est un beau
défi, celui de la coexistence avec les ani­
maux sauvages ! ■

Pour en savoir plus
Revues. Le tout dernier numéro hors-sé-
rie 14 de Bourgogne Nature présente un lar-
ge éventail de la faune sauvage de Côte-d’Or,
le loup y est
p résent . Le
numéro 21/22
de la revue
scienti f ique
Bou rgogne
Nature consa-
c r e é g a l e -
m e n t p l u -
sieurs articles
au loup : son
r e t o u r e n
France et en
Bourgogne,
l e s c o n s é -
quences sur
les ongu lés
sauvages et
les troupeaux… contact@bourgogne-nature.fr
ou 03.86.76.07.36

L’actualité de BN
Conférences. Pierre Rigaux animera deux
conférences­débats sur l’écologie et la si­
tuation du loup sur nos territoires, son
suivi et sa réglementation, les actualités
et les actions en faveur d’une cohabita­
tion avec l’Homme. Rendez­vous à
20 h 30, lundi 3 avril, à la salle Camille­
Claudel, à Dijon, et mardi 4 avril, au ci­
néma l’Étoile, à Saulieu. Plus d’informa­
tions sur www.bourgogne­nature.fr. ■

■ NATUREXPRESS

SPÉCIALISTE. « Coexister avec les animaux. »

Entretien avec Pierre Rigaux *
www.bourgogne-nature.fr

U n l o u p a é t é
aperçu à Chougny, près
d’Aunay­en­Bazois, début
janvier…
■ Les loups sont-ils les re-
doutables prédateurs qu’on
imagine ? Oui… et non !
Les loups chassent pour se
nourrir. Grâce à leurs ca­
pacités physiques et à leur
organisation en groupe
social (ou meute), ils peu­
vent capturer de grandes
proies : cerfs, chevreuils,
chamois et sangliers. Cette
prédation naturelle est le
signe d’une bonne santé
des écosystèmes. Mais les
loups ne font jamais dis­
paraître leurs proies. Si
c’était le cas, ils n’auraient
plus rien à manger… et
disparaîtraient eux­mê­

mes. Les cas de prédation
en surnombre, extrême­
ment rares dans la nature,
se produisent dans les si­
tuations très particulières
où les proies ne peuvent
fuir ni se défendre : c’est
le cas des moutons do­
mestiques enfermés dans
des enclos insuffisamment
étanches. Quant à nous,
humains, nous n’avons
rien à craindre des loups.
Ils ne nous considèrent
pas comme des proies et
nous évitent.

■ Doit-on s’inquiéter si les
loups se mettent à prolifé-
rer ? Ils ne peuvent pas
proliférer ! Comme tout
grand prédateur, le Loup
est une espèce qui s’auto­
régule. Chaque groupe so­
cial de deux à dix loups vit
sur un très grand territoi­
re : au moins 200 km². Le
groupe défend ce territoi­
re contre les autres grou­

pes. Localement, le nom­
bre de loups reste toujours
faible. Les loups “en trop”,
notamment des sub­adul­
tes, quittent le groupe et
partent à la recherche
d’un nouveau territoire où
s’installer. La soi­disant
“prolifération” fait partie
des clichés qui ont la dent
dure. Comme celui de la
“réintroduction”. Non, les
loups n’ont pas été réin­
troduits en France ! Ils
sont revenus tout seuls.
C’est une recolonisation
naturelle.

■ Qu’en est-il des loups en
Bourgogne ? Jusqu’au dé­
but du XIX e siècle, i l y
avait des loups dans l’en­
semble de la région. Mais
comme ailleurs, ils ont fait
l’objet d’une chasse achar­
née. Les derniers loups
bourguignons ont été tués
au tout début des an­
nées 20. Quelques années

plus tard, l’espèce était
éradiquée en France. Mais
pas en Italie. C’est à partir
de ce pays que des loups
ont, peu à peu, gagné le
sud­est de la France dans
les années 80­1990. Quel­
ques loups se sont ensuite
aventurés jusque dans le
Jura et les Vosges. Le pas­
sage d’un loup aurait été
détecté en 2013 en Côte­
d’Or. En début d’année,
un loup s’est fait photo­
graphier dans la Nièvre.
Est­ce le retour de l’espèce
en Bourgogne ? Ça serait
une chance pour la biodi­
versité. ■

(*) Naturaliste de terrain et
membre de la Société française
pour l’Étude et la Protection des
Mammifères.
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En début d’année, un loup s’est fait photographier dans la Nièvre. Est­ce le retour
de l’espèce en Bourgogne ?

Le retour des loups
Ils font encore l’objet de tous les fantasmes
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